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SOMMAIRE

Apres un court expose sur la region prospectee, les auteurs decri- 
vent les especes appartenant aux genres Angeliera, Microcerberus (Iso- 
podes), Ingolfiella et Bogidiella (Amphipodes). Ils precisent leur repar­
tition et apportent quelques donnees ecologiques.

Au cours d ’une expedition scientifique sur le groupe des lies 
Andaman et Nicobar, dans la baie de Bengale, о^ аш вёе par « the 
Zoological Survey o f India », de fevrier a avril 1969, l’un d ’entre 
nous (G. Ch. R a o ) recueillit des echantillons de faune interstitielle 
dans les sables intertidaux des differentes iles de l’archipel.

Parmi les divers groupes faunistiques recoltes, les Isopodes 
et les Am phipodes representent un etement com m un au sein du 
peuplement interstitiel de ces iles, bien que le nom bre des especes 
soit limite. A notre connaissance, aucune recherche n’avait ete 
entreprise ju squ ’a maintenant dans le domaine interstitiel de cette 
rdgion; un com pte rendu detaille dans lequel est insere le releve 
com plet de la faune recueillie au cours de cette expedition est 
publie par ailleurs. Le present travail constitue la premiere contri­
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bution a la connaissance des Isopodes et des Amphipodes de ces 
iles.

METHODES

Des echantillons de sable ont ete extraits de la surface a une pro- 
fondeur de 40 a 50 cm dans la zone intertidale, puis laves dans de l’eau 
de mer flltree; quelques gouttes de chlorure de magnesium concentre ont 
ete ajoutees a 1’eau de mer pendant le lavage afln de supprimer la 
reaction de thigmotactisme des especes accrochees aux particules 
sableuses. Le materiel est conserve dans du formol a 5 CU contenant 
2 9r de glycerine.

Une etude ecologique precise n’a pu etre entreprise an cours de 
cette breve expedition. La granulometrie ainsi que l’abondance en detri­
tus organiques des sables intertidaux ont ete evaluees par des observa­
tions in situ (G.C. R a o ).  Un micrometre oculaire a cependant permis 
l’estimation des limites approximatives de la granulometrie.

REGION ETUDIEE

Les prelevements de faune s’echelonnent sur 12 stations de 
l’archipel, a proximite de la region Nord Andaman (1. Mayabunder; 
2, Sound Island; 3, Rahil Island; 4, Aves Island), pres de la zone 
m oyenne d’Andaman (5, Rangat Bay), non loin de la zone sud 
d ’Andaman (6, Ross Island; 7, Cheriatapu; 8, Mandur), pres de la 
petite Andaman (9, Hut Bay) et de Car Nicobar (10, Sawai Bay;
11, East Point; 12, W est Point).

Les rivages, rocheux en grande partie, abritent quelques plages 
sableuses de faibles dimensions et presentent une grande variete de 
substrats offrant des conditions ecologiques tres differentes. Le 
climat est typiquement tropical. La 1етрёга1иге de l’eau intersti- 
tielle des biotopes peup^s varie entre 26,4 "C et 30,6 "C et la salinite 
entre 29,2 et 33,4 %c CINa. Les m atures organiques semblent abon- 
dantes dans certains des substrats plus fins. Les sables sont le 
plus souvent siliceux, ou parfois d ’origine corallienne; leur texture 
va des sables fins aux gravelles de type grossier.

La petite collection provenant des iles Andaman et Nicobar 
groupe, aux cotes de quelques Amphipodes, des Isopodes du genre 
M icrocerberus, des Microparasellidae du genre Angeliera, ainsi 
qu ’un autre Isopode de taille tres reduite, non encore identifie, 
appartenant a la famille des Janiridae, dont P6tude sera pour- 
suivie ult6rieurement.
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ISOPODES ASELLOTES

M lCROPARASEI.LIDAE

Angeliern cosettae n. sp. (1)

Materiel ё1исИё. 3 males et 11 femelles dont 5 ovigeres. Maya- 
bounder, Sound Island, Aves Island, Rangat Bay, Cheriatapu, 
Mandur, East Point; le plus souvent au niveau des mi-marees,
10 a 40 cm au-dessous de la surface, dans des sables a elements 
dont le calibre moyen est voisin de 300-500 p., melanges a des 
d6tritus. Mars-avril 1969. G. C. R a o  coll.

Syntypes : un male et trois femelles d6poses a la Zoological 
Survey o f India, Calcutta, regd. N" С 1033-2.

Tnille. Les males (0,948 mm en moyenne) sont plus petits que 
les femelles (environ 1 m m ). L ’espece est done nettement plus 
courte que A. phreaticoln, mais de plus forte taille que A. xnrifae.

Antennes I (fig. 1). Elies se com posent de 7 articles; les deux 
articles proxim aux sont robustes et allonges; la somme de leur 
longueur depasse largement la longueur des autres articles reunis. 
L ’avant dernier et le dernier articles portent un batonnet hyalin 
com m e chez les deux autres especes connues.

Antennes II. Elies sont plus longues que les antennes I. Aux 
6 forts articles de la hampe font suite les 8 articles du fouet sen- 
siblement de meme longueur, mais de plus en plus etroits vers le 
sommet. Deux courts batonnets hyalins et 3 soies sont issus du 
sommet de l’ appendice.

Les pieces buccales, non figurees ici en detail, reproduisent 
fidelement les caracteres de celles de A. phreaticola  et de A. xarifae. 
Quelques differences peuvent cependant etre d4cel6es au niveau des 
maxillipedes : l’epipodite, beaucoup plus long que chez A. phreati­
cola, n ’atteint pas le niveau de l’apex du premier article du palpe;
11 se presente com m e une languette асёгёе a son e x t r e m e ; il est 
done com parable a celui de A. xarifae, mais plus court. Soulignons 
ici que l’epipodite des exemplaires des cotes des Indes dёcrits sous 
le nom de Brevipleonida gracilis par G n a n a m u t h u , et assimiles 
a A. phreaticola  par C h a p p u i s  et D e l a m a r e , offrent ёgalement 
un ёpipodite semblable & celui de A. cosettae, mais dont l’ extre-

(1) Espece dcdiee a т а  fille Cosette (N. C o in e a u ).
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mite depasse largement celle du prem ier article du palpe. Chez 
A. cosettae, la marge distale de l’endite du m axillipede offre
5 grosses soies flexueuses (il en est de meme chez les individus 
de Madras), alors qu ’elle n ’en com pte que 4 chez A. xarifae; il en 
existe 6 chez les individus adultes de A. phreaticola  du Roussillon. 
Notons encore les proportions entre les articles du palpe differentes 
chez A. cosettae et A. phreaticola  et voisines chez A. cosettae et 
A. xarifae (les figures m ediocres representant la form e de Madras 
ne permettent pas de com paraisons sures).



ISOPODES ET AMPHIPODES INTERSTITIELS 69

Pereiopodes  (fig. 2). Les deux premieres paires de pereiopodes 
se terminent par 2 griffes seulement, alors que les suivants en 
portent 3. La paire 1 est plus courte que les paires suivantes, ce 
phenomene etant plus marque chez le male que chez la femelle. 
Le basis n’est dote que de 2 soies, et l’ ischion d’une seule. Le 
carpe est plus elargi chez le male que chez la femelle au niveau 
de l’epine de la crete sternale; il en est de meme pour le propode, 
l’ensemble des deux articles jouant peut-etre un role prehensile 
au mom ent de l’accouplem ent. Le dim orphism e sexuel portant sur 
les pereiopodes 5 du male de A. phreaticola  et de A. xarifae existe 
egalement chez A. cosettae (G n a n a m u t h u  ne le mentionne pas pour 
Angeliera  de M adras); chez A. cosettae le contour du carpe, tres 
ё 1 а ^  dans sa region proxim ale ju squ ’au niveau de la forte epine 
de la crete sternale, s’ inscrit dans un rectangle; sa largeur diminue 
ensuite progressivement dans la moitie distale; une soie subdistale 
nait au bord tergal; de la crete sternale sont issues une soie prfes

Fig. 2. —  Angeliera cosettae  n. sp. A, pereiopode 1 m&le; B, pereiopode 
1 fem elle ; C, pereiopode 5 fem e lle ; D, extrem ite du pereiopode 5 m a le ; 
E, pereiopode 7 male.
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de l’epine sternale et une soie distale; l ’epine sternale occupe une 
position submediane (l’epine sternale se situe aux 2 /3  de l’article 
chez A. phreaticola). Chez A. xarifae, le contour de la region proxi- 
male du carpe s’ inscrit dans un triangle. Le propode presente une 
proem inence en form e d ’epine au 1 /3  proxim al de la crete ster­
nale, au-dessous de laquelle s’oppose une longue soie de la crete 
tergale.

Notons aussi la presence d’une proem inence identique a celle 
de A. cosettae au propode de A. phreaticola  de Madagascar.

La chetotaxie est un peu differente chez les 3 especes.
Deux penis longs et arques vers l’ interieur sont issus du bord 

pleural subcaudal du pereionite du male.

Pleopodes  (fig. 3). Le pleopode I n ’existe pas chez la femelle. 
Le pleopode II differe radicalement de celui de A. phreaticola  mais 
rappelle celui de A. xarifae : il offre 1’aspect d ’une courte lamelle 
a marge distale concave dont les bords distaux se terminent par 
deux angles tres aigus. L ’e x t ^ m ^  de ces angles n ’atteint pas 
celle des pleopodes III. La marge distale est egalement concave 
chez A. xarifae, mais la concavite est plus accentuee, tandis que 
les angles distaux sont m oins aigus; l’extremite de ces angles 
atteint celle des pleopodes III. On trouve, chez A. phreaticola, une 
plaque bilobee a lobes convexes arrondis.

Les pteopodes I males sont coalescents a leur base, puis 
s ’individualisent en deux lobes dont les bords internes ne se 
separent que dans la zone distale et dont la marge externe s’etire 
vers Pext6rieur com m e chez A. phreaticola; la marge distale, 
arrondie, porte une longue soie, parfois deux; une gouttiere issue 
d ’une zone proxim ale « co llectr ice» aboutit au bord externe de 
chaque lobe dans une region depourvue de crochet, mais dotee 
de 5 fines et courtes soies. La proem inence qui precede la zone 
etiree vers I’exterieur du lobe de A . xarifae n’est pas presente 
chez A. cosettae.

Les pleopodes II males sont batis sur le type com m un aux 
Parasellidae : le sym pode a bords droits, se termine par un lobe 
digitiform e (qui caracterise egalement A. xarifae  et Angeliera  de 
Madras) et l’exopodite est relativement long tandis que l’endopodite, 
recourbe sur lui-meme, presente un stylet terminal particuliere- 
ment effile et courbe dans la zone distale.

Uropodes. Le sym pode est plus de trois fois plus long que 
large et pr6sente 4 soies distales; l’exopodite, dont la longueur 
atteint les 5 /6  de celle de l’endopodite, offre une constriction au 
niveau du 1 /3  distal, qui delimite une partie terminale plus 
ё^оН е avec un apex en pointe que prolonge une seule soie; une
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Fig. 3. —  A ngeliera cosettae  n. sp. A, pleopode 1 m ale; B, pleopode II 
m ale; C, pleotelson de la fem elle vu en face ventrale; D, uropode.

autre soie s’insere juste au-dessous de la constriction; il semble 
bien que l’exopodite de Angeliera  de Madras offre un aspect peu 
different. L ’endopodite atteint une longueur egale aux 3 /4  de celle 
du sym pode (il est plus long que chez A. phreaticola) ;  il est pourvu 
d ’une soie isolee au prem ier 1 /4, d ’un groupe de courtes soies aux 
3 /4  de l’article, et d ’un bouquet de longues soies subdistales et 
distales. Les proportions de 1’uropode de Angeliera  de Madras 
semblent se rapprocher de celles de A. cosettae.

Angeliera cosettae n. sp. est done une espece bien individua- 
lisee par rapport a A. phreaticola  des cotes du Roussillon dont
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elle se distingue par differents caracteres : taille plus reduite, 
maxillipede (epipodite beaucoup plus long, 5 grosses soies distales 
a l’endite), pereiopode 5 m&le, pleopode I male depourvu de cro­
chet, pleopode II male muni d ’un diverticule digitiform e au sym ­
pode, p ro p o d e  II femelle a marge distale concave encadree de
2 angles tres aigus et uropodes (proportions du sym pode et des 
rames, exopodite offrant une constriction). La plupart de ces carac- 
1ёгев sont precisement ceux qui isolent aussi A. xarifae de A. 
phreaticola. A. cosettae se rapproche done beaucoup de A. xarifae. 
Les differences entre les deux especes portent sur le nombre de 
soies flexueuses de l’endite du maxillipede, sur la longueur de 
l’epipodite du maxillipede, la m orphologie et la ct^totaxie du carpe 
du p6reiopode 5 des males, la m orphologie du pleopode I male 
(absence de ргоёпппепсе au voisinage des lobes terminaux chez 
A. cosettae), la structure du pleopode II femelle ainsi que 1’exo- 
podite des uropodes qui n’offre pas de constriction chez A. xarifae. 
Un fait troublant apparait a la suite de cette etude. Les exem- 
plaires d ’Angeliera  decrits par G n a n a m u t h u  sous le nom de Brevi- 
pleonida gracilis des rivages de Madras et assimiles a A. phreati­
cola par C h a p p u i s  et D e l a m a r e , malgre la mauvaise quality des 
figures du prem ier auteur, sembleraient se rapprocher de A. coset­
tae (cf. representation des pleopodes II femelles et I males, et des 
uropodes). II est probable qu ’une nouvelle etude detaillee de 
Angeliera  de Madras montrera que cette form e est proche parente 
de A. cosettae (sinon la т ё т е  espece) et de A. xarifae. Une 
remarque analogue peut etre formutee au sujet de A. phreaticola  
de Madagascar.

Le genre Angeliera  vit exclusivement dans les eaux souter- 
raines littorales. La repartition du genre dans le m onde а ё1ё 
recem m ent гарре1ёе dans le travail de C o i n e a u  (1969). Mais a 
la suite des rem arques pгёcёdentes, il convient d ’etre prudent 
en ce qui concerne A. phreaticola. Cette dernifere espece se ren- 
C Q tttre  avec certitude dans les sables des cotes du Roussillon, de 
Cannes, de Corse et de Sardaigne. Le statut taxonom ique des 
form es des rivages de Fort Dauphin (Madagascar), de Madras et 
de la cote de W altait rattact^es a cette espece reste a preciser. 
II en est probablement de т ё т е  pour Angeliera phreaticola  (?) 
s ig n a l par E n c k e l l  de Ceylan (1970).

A. xarifae frequente les sables de l’ile Abd el-Kuri (Golfe 
d ’Aden).

A. cosettae habite les zones intertidales des iles Andaman 
et Nicobar (Golfe de Bengale).

A  Tissue de cette courte etude, il semble bien que l’on puisse 
distinguer deux groupes au sein du genre Angeliera : d ’une part,
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A. phreaticola, caracteris6 par Je pleopode II de la femelle ЬНоЬё 
a lobes concaves, dont 1’aire de repartition est assez localisee, 
autour du bassin mediterraneen.

D ’autre part, un groupe caracterise par le pleopode II femelle 
qui offre une marge distale concave, avec les especes A. xarifae,
A. cosettae, Angeliera  sp. de Tabou (Cote d ’Ivoire); les form es de 
Madagascar, et des Indes se rattachent vraisemblablement a ce 
dernier groupe dont l’aire de repartition semble nettement plus 
large que celle de A. phreaticola.

MICROCERBERIDEA

M icrocerberus andamanensis n. sp

Materiel etudie. 1 male, 14 femelles. Mayabunder, Sound 
Island, Rangat Bay, Ross Island, Cheriatapu, Hut Bay; entre les 
niveaux supdrieurs et inferieurs des та гё е в ; 5 a 50 cm  au-dessous 
de la surface; sables contenant un m aximum d ’elements com pris 
entre 300 et 600 ц, peu riches en matieres organiques. Mars-avril 
1969. G.C. R a o  coll.

Syntypes : un male, 3 femelles, depos6s a la Zoological Survey 
o f India, Calcutta, redg. n° С 1034-2.

Taille. Elle oscille entre 0,900 mm et 1,116 mm. Le male 
type mesure 0,905 mm.

Les lobes tergaux (fig. 4, C, D, E) limitant le bord rostral 
des p6reionites 2, 3 et 4 caract4risent assez bien l’espece; ils se 
com posent des deux lobes medians courts, a contour grossierement 
arrondi, portant une soie bien visible sur la marge externe et une 
tres courte soie plus fine du cote interne, et des deux lobes late- 
raux; ces derniers, allongёs, offrent une encoche dans la zone 
m^diane du bord interne et une marge distale sensiblement plus 
arrondie que celle de M. predatoris.

Antennules (fig. 4, B) a peu pres 2 fois plus courtes que les 
antennes. Elies offrent 1’aspect classique du genre M icrocerberus :
6 articles, dont les 2 proxim aux sont robustes et les 4 distaux 
nettement plus etroits; le second porte 4 tiges pennees et 2 soies; 
on observe sur le dernier le batonnet hyalin habituel, la courte 
tige pennee, ainsi que les soies distales ordinaires.

A ntennes (fig. 4, A ). La hampe com prend 6 articles dont le 
3% le 5" et le 6* sont les plus dёveloppёs; le second et le 3° sont 
а гтёв  d ’une forte epine du сб1ё interne com m e chez les autres
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espfeces du genre. L ’agencement chetotaxique est conform e a celui 
des autres especes. La longue soie submediane du 5' article s’ in- 
sere ici sur un renflement accentue, du cotd externe. Le fouet 
com porte 5 articles seulement, com m e chez M. predatoris, l’article 
basal etant nettement plus allonge que les suivants. II faut noter 
la constriction qui marque la region mediane du second article
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au niveau de la courte soie et qui doit representer le niveau de 
division de cet article a partir duquel doit s’effectuer Tallonge- 
ment du fouet. Rem arquons la presence du groupe des 3 soies 
distales de ce dernier article. La chetotaxie des articles suivants 
est Ьавёе sur le canevas habituel au genre.

La m orphologie des pieces buccales du genre a ete bien decrite 
dans des travaux assez recents ( L a n g , 1960; C o i n e a u , 1966; C o i ­
n e a u  et D e l a m a r e  D e b o u t t e v i l l e , 1967). La dissection de celles 
de M. andamanensis montre qu ’elles ne different pas de celles 
de M. marinus ou de M. abbotti par exemple.

Pereiopodes (fig. 5 et 6). Le pereiopode I est subcheliform e et 
m assif; basis tres renfle, portant 2 soies a sa base et orne d’un 
processus dentiform e m edian; ischion muni d ’une soie tres courte; 
m eros  a contour aivondi, offrant 3 minuscules soies et 2 soies plus 
longues opposees aux precedentes; 2 rangees sinueuses de fines 
soies parcourent la surface du carpe sur lequel s’ inserent 4 soies 
subdistales et 2 soies relativement longues et terminales issues de 
Tangle aigu distal; le propode est particulierement robuste; la 
soie subdistale de la marge externe est presente; la forte protu­
berance basale du bord interne donne naissance a 2 fortes epines 
de tailles inegales, relativement courtes par rapport aux epines 
hom ologues des autres especes et en particulier par rapport a 
celles de M. predatoris (autant que la figuration tres mediocre de 
cette espece permette d ’en juger); Tepine inf6rieure porte une 
dent secondaire, Tepine sup6rieure, 2; de la marge externe se deta- 
chent une soie mediane, ainsi que 3 languettes acerees, a bord 
rostral crenele et 2 soies distales; le dactyle offre un bord interne 
lisse vers la base et а г т ё  de 2 epines dentelees subdistales; a la 
base de la forte griffe terminale prennent naissance un groupe de 
3 courtes soies et de 2 autres soies plus longues.

Le basis des pereiopodes 2 a 7 presente une forte protuberance 
sur la crete tergale pres de laquelle s’ inserent une soie et une tige 
pennee sur le pereiopode 2 et une soie et 2 (P 3), ou 3 tiges pennees 
(P  4 a P 6 ); Tischion offre une soie sur la crete sternale de tous 
les pereiopodes; la soie opposee de la crete tergale n ’existe pas 
tou jours; Tangle tergal du meros de P 2  a P 4  est muni d ’une 
soie qui est absente sur les pereiopodes suivants sur lesquels 
Tangle s’etire en une zone а с и т т ё е ;  le carpe porte une epine a 
base 61argie subdistale a la crete tergale, au-dessous de laquelle 
part une tige pennee; Tepine submediane de la crete sternale est 
toujours presente; pres de sa base s’insere une fine soie aux pereio­
podes 5, 6 et 7; le propode est garni d ’une epine et d ’une soie 
au premier 1 /3  du bord sternal aux pereiopodes 5, 6 et 7, d ’une 
courte ё р т е  distale (P  2 a P 4) et de 2 soies distales ( P 2 - P 7 ) ;  
le bord tergal presente une courte tige реппёе et une soie distales;
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Fig. 6. —  M icrocerberus andamanensis n. sp. A, pcreiopode 6 ; B, pereio- 
pode 7.

le dactyle, court, se termine par deux griffes dont l’une est plus 
forte que l’autre et supporte 2 soies.

Aucun dim orphism e sexuel ne se manifeste au niveau des 
per6iopodes.

Pleopodes males (fig. 7, A ). La collection ne com porte qu ’un 
seul exemplaire male en mauvais etat, l’un des pleopodes ne 
possedant plus que la partie basale. Le pleopode symdtrique a ete 
particulierement delicat a extraire. Le basis est trapu, legerement 
plus long que large. L ’exopodite, court mamelon, possёde une 
soie distale. L ’endopodite, tres caracteristique de l’espfece, est long 
et particulierement ё^оН  dans sa region basale si on le com pare 
aux autres especes connues; il se divise, dans son 1 /3  distal, en 
une partie terminale interne effitee dans la zone distale qui est 
bifide, et en une zone externe plus courte que la partie interne, 
et t e r m it e  par une ^ g io n  en form e de pince. Ces pteopodes se 
distinguent done tr£s nettement de ceux de M. predatoris.
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Les pleopodes III se presentent com m e deux fines lamelles 
chitineuses & marge distale lisse sur lesquelles il a ete impossible 
de distinguer les 6chancrures que Ton trouve chez certaines especes.

Les pleopodes IV (fig. 7, B) n’offrent pas de differences avec 
ceux de M. rem nnei par exemple.

Uropodes (fig. 7, C). Basis court, avec 3 fines soies au bord 
interne, une soie au bord externe et 3 soies subdistales et distales. 
L ’exopodite est tres court et offre 2 longues soies terminales. 
L ’endopodite digitiform e presente une chetotaxie tout a fait con- 
form e au canevas classique des autres especes.
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M icrocerberus andamnnensis sp. n. se distingue tres nette- 
ment des especes deja d6crites par les pleopodes II males tres 
caracteristiques de l’espece. Ces derniers different beaucoup de 
ceux de M. predatoris Gnanamuthu 1954 provenant des cotes est 
de l’ lnde (il est possible que la description de M. predatoris soit 
basee sur des individus immatures), ainsi que de ceux de M. sin- 
ghalensis Enckell 1970 de Ceylan. Par contre, les pleopodes II 
males semblent se rapprocher de ceux de M icrocerberus sp. de 
Ceylan figures dans le travail de E n c k e l l  1970. M. andamanensis 
se differencie en outre de M. predatoris et de M. singhalensis par 
la m orphologie des lobes tergaux des рёгёюпНев 2, 3 et 4. Notons 
que l’antenne de toutes les especes сНёеэ ne com pte que 5 articles 
au flagelle; ce trait semble c a ra ^ r is e r  l’ensemble des especes pro­
venant des Indes et des regions voisines; parmi les especes des 
autres parties du monde, seul, M. m exicanus des cotes mexicaines, 
presente des antennes pourvues de 5 articles au fouet.

AMPHIPODES INGOLFIELLIDEA

I n g o l f i e l l i d a e

Ingolfiella kapuri n. sp. (1)

M ateriel etudie. 5 exemplaires. Mayabunder, Sound Island, 
Rahil Island, Aver Island, Rangat Bay, Ross Island, Cheriatapu, 
Mandur, East Point; entre les bas et mi-niveaux des marees, 5 & 
30 cm  sous la surface; sable grossier a moyenne granulometrique 
вирёпеиге a 400 tx, т ё 1 а ^ ё  a des dёbris coquilliers et des dёtritus 
organiques. Mars-avril 1969. G.C. R a o  coll.

Syntypes : 3 exemplaires dёposёs a la Zoological Survey o f 
India, Calcutta, redg. n° С 1035-2.

Taille : elle varie entre 1,110 et 1,268 mm.
Entre les deux antennes de l’animal, se situe le « lobe ocu- 

laire », petite lame triangulaire et reguliere (fig. 8, A).

A ntennes I (fig. 8, A ). Le pёdoncule est Г огтё  de 3 articles; 
l’article basal, trfes robuste, a une longueur egale a un peu plus 
de deux fois celle du second article; ce dernier offre la т ё т е

(1) Espece dediee au Professeur A.P. K a p u r , Directeur, Zoological Survey 
o f  India, Calcutta.
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Fig. 8. —  Ingolfiella  kapuri n. sp. A, profil du cephalon et antennes I et 
I I ; B, gnathopode I I ; C, gnathopode I ; D, bord palm aire et extrem ite du 
gnathopode I I ; E, bord palm aire du carpe du gnathopode I.
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longueur que le 3°. Le fouet com porte 4 articles de plus en plus 
longs vers le sommet, chacun des 3 derniers etant muni d ’un 
batonnet hyalin court et large. Le flagelle accessoire est egalement 
triarticule; son sommet atteint Гех1гётНё du second article du 
flagelle principal; son article median est le plus long.

Antennes II (fig. 8, A). Elies sont a peine plus courtes que 
les prdcedentes. La longueur du pedoncule d4passe le double de 
celle du fouet. Les deux premiers articles sont plus larges que 
longs, tandis que les 3 suivants, a peu pres de meme dimension, 
sont plus longs que larges et de plus en plus 6troits. Les 5 articles 
du fouet sont de plus en plus longs vers le sommet de sorte que 
la longueur du dernier vaut 2 fois celle du prem ier; ce dernier 
article porte un court batonnet hyalin et 3 soies.

Gnathopodes I (fig. 8, С, E). Basis гепЯё, orne d ’une soie pos- 
terieure subdistale; ischion court, avec une soie; meros termin6 en 
pointe accus6e munie d’une minuscule soie, p ^ ced ee  d’une plus 
grande; carpe tres allonge m oins large dans sa partie distale que 
dans la zone proxim ale; le bord palmaire porte, de la ^ g io n  basale 
vers la region distale : 2 soies, une petite ё р т е , une forte ё р т е  
arquee, une soie, une 3 ' epine relativement courte, une soie, 3 soies 
distales; une fine lamina a bord regulierement lisse et convexe 
part de la forte ё р т е  et se poursuit jusqu ’k l’apex; 3 courtes soies 
en batonnets sont епсЬа88ёе8 dans cette lamina et se terminent 
par une zone bifide.

Gnathopodes II (fig. 8, B, D). Le carpe est trapu et particu­
lierement гепЯё au niveau d ’insertion de la plus forte ё р т е  pal­
m aire; sa plus grande largeur atteint plus de la то Ш ё  de sa 
longueur. 2 soies et une minuscule ё р т е  prennent naissance au- 
dessous de la forte ё р т е . Une lamina tres large, en dents de scie, 
s^tend depuis cette derniere jusque dans la region subdistale du 
carpe. 4 petites soies s’inserent sur cette lamina ainsi qu ’une 
courte ё р т е  et 2 soies le long de sa base. Le propode est tres гепЯё, 
surtout dans la zone distale qui presente un prolongem ent conique 
depassant la base du dactyle; celui-ci presente 4 fortes indentations 
qui precedent la griffe terminale.

P ireiopodes  (fig. 9). Le basis s^largit progressivement de P 3 
к P 6 en т ё т е  temps que sa chёtotaxie s’enrichit (2 soies sur P 3 
et P  4, 4 sur P 5, 5 sur P 6 ); le basis de P 7, par contre, est long 
et ё^оИ  et presente 3 soies seulement. Le т ё го в  offre 2 soies 
distales sur P 3 et P 4, une soie et une forte ё р т е  distale & 
P 5  et P 6 ;  il est plus allongё chez P 7 et porte 2 soies et 1 ё р т е  
distales. Le carpe presente 1 soie a P 3 et P  4, puis 4 ё р т е э  et 
une soie distales a P 7. Le propode de P 3 est un peu plus long
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que le carpe, nettement plus long sur les autres p6reiopodes. La 
griffe du dactyle est bien distincte de ce dernier sur tous les 
p6reiopodes, et n ’est pas soudee a ce dernier com m e cela se produit 
sur certains pёrёiopodes de I. littoralis. Le dactyle n ’offre pas de 
prolongem ent spiniform e com m e chez I. xarifae. La griffe est longue 
et etroite aux pereiopodes 3 et 4, bifide a son extremite, et offre 
meme une dent supplementaire subdistale qui n ’existe pas aux 
pereiopodes suivants. Ces derniers montrent une griffe plus large, 
nettement plus courte que le dactyle, et bifide, l’une des dents 
terminales etant plus a ig ^  que l’autre.

Pleopodes (fig. 10, D ). Les 3 paires de pl6opodes adoptent 
une form e subtriangulaire a angle distal arrondi.

Uropodes (fig. 10, A, B).
Uropodes I : le protopodite est un peu plus de 3 fois plus 

long que large, orne d’une soie au premier 1 /3  et de 2 soies sub-

Fig. 10. —  Ingolfiella  kapuri n. sp. A, uropode I ; B, uropode I I ; C, 
telson et uropode III ; D, pleopode I.
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distales; l’exopodite ddpasse la moitie de l’endopodite et porte 
une soie distale et une large ёрш е; l’endopodite presente une 
rangee de 8 longues soies, une soie opposee et 4 epines subdistales 
1апсёо1ёе$ p^ ced an t l’apex spiniforme.

Uropodes II : protopodite massif, presque 2 fois plus long que 
large; il porte 3 га ^ ё е в  de courtes soies raides et 3 autres soies 
iso^es dont une fort longue; l’exopodite est un peu plus long que 
l’endopodite et atteint les 3 /4  de la longueur du protopodite; il 
est pourvu de 5 soies et d ’une longue griffe fa lciform e; l’endopodite 
porte 2 soies et une griffe terminale.

Uropodes III : courts, form es d’un protopodite globuleux огпё 
de 2 soies et в и г т о ^ ё  d ’un article terminal conique muni d ’une 
longue soie.

Telson  (fig. 10, С). II offre l’aspect d ’une masse arrondie sur 
laquelle s’inserent 3 soies dont une plus longue que les deux 
autres.

Ingolfiella kapuri n. sp. se rapproche beaucoup des especes 
I. xarifae et I. littoralis par les proportions des antennes I et II 
et la m orphologie du carpe du gnathopode I (la lamina existe peut- 
etre chez I. littoralis, bien que non figuree); les pereiopodes 5 a
7 de cette derniere espece possedent une griffe soudee au dactyle 
alors que celle-ci est toujours bien individualisee chez I. kapuri 
et bifide. La m orphologie des pleopodes ёсаг1е egalement I. litto­
ralis de I. kapuri. Si les proportions des antennes sont tres voi- 
sines chez I. kapuri et 7. xarifae, la presence d’une lamina aux 
deux gnathopodes de I. kapuri distingue bien les 2 especes. Les 
proportions du propode et du carpe des pe^ iopodes 3 et 4, l’absence 
du prolongem ent spiniform e au dactyle de I. kapuri, la cl^totaxie 
des pёrёiopodes ainsi que la m orphologie de l’uropode isolent ega­
lement les deux dernieres especes l’ une de l’autre.

Dans une recente mise au point a propos de la taxonomie 
et de la b k ^ o g ra p h ie  des Ingolfielles, R u f f o  (1970) distingue deux 
fam ilies dans l’ordre des Ingolfiellidea, les Ingolfiellidae et les 
Metaingolfiellidae. La premiere fam ille groupe le genre Ingolfiella  
proprem ent dit avec les especes abyssi Hansen, littoralis Hansen, 
britanica Spooner, atlantisi Mills, xarifae Ruffo. On doit ajouter 
au genre I. kapuri n.sp. II s’agit la des especes marines et intersti- 
tielles littorales pourvues de « lobes oculaires ». L ’auteur place les 
especes des milieux interstitiels continentaux dans le genre Balca- 
nella divisё en un groupe еигорёеп (especes acherontis Karaman, 
petkovskii Karaman, macedonica  Karaman, catalanensis Coineau;
il faudrait ajouter a ce groupe I. thibaudi Coineau et I. vandeli 
Bou et un groupe sud-an^ricain (especes ru ffo i Siewing, manni 
Noodt, uspallatae Noodt). Un troisieme genre, Leleupiella  ras-
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semble les especes leleupi Ruffo et eggerti Ruffo. La seconde famille 
ne concerne qu ’un seul genre a l’heure actuelle : Metaingolfiella  
avec M. mirabilis Ruffo.

L ’auteur remarque en outre qu ’il existe un type cavernicole 
chez les Ingolfielles, represente par les genres Leleupiella  et Metain- 
golfiella, de grande taille et aux appendices allong6s, s’opposant 
a un type « mesopsammique-interstitiel » (Ingolfiella  et Balcanella) 
de petite taille et aux appendices courts.

La decouverte de nouvelles especes apportera sans nul doute 
de nouveaux ё1ёшеп18 permettant d^lucider les problemes Ьй^ёо- 
graphiques et taxonom iques passionnants ровёз par ce groupe 
d ’Am phipodes tres primitifs.

AMPHIPODES GAMMARIDAE

Bogidiella sootai n. sp. (1)

Materiel etudie. 72 individus provenant de Rangat Bay, Ross 
Island, Cheriatapu, Mandur, Hut Bay, Sawai Bay, East Point; 
entre les bas et m oyens niveaux des marees, et a une profondeur 
de 5 a 40 cm au-dessous de la surface; sables assez grossiers dont 
la moyenne granulon^trique dёpasse 400 ц., т ё Ы ^ ё в  a des sables 
coquilliers et parfois des dёtritus organiques. Mars-avril 1969. 
G.C. R a o  coll. "

Syntypes : 7 exemplaires dёposёs a la « Zoological Survey o f 
India », Calcutta, redg. n “ С 1036-2.

Taille. Les femelles a oostёgites, tres nombreuses, mesurent 
en moyenne 1,230 mm.

Antennes I (fig. 11, В, C). Le pёdoncule se com pose de 3 arti­
cles dont le premier, le plus robuste, offre 2 epines au bord sternal; 
le second est nettement plus court que le premier et porte de 
nombreuses soies reparties en un groupe n^dian et un groupe 
distal plus im portant; le 3 ' article, le plus court (sa longueur 
ёquivaut a la moitie de celle du prem ier), ne presente que des 
soies distales. Le flagelle principal ne com porte que 5 articles alors 
que toutes les especes connues ju squ ’a maintenant possedent 7, 8 
ou 9 articles au flagelle principal des antennes I (a l’exception de
B. brasiliensis qui en com pte 6 seulement). Chez la presente espece,

(1) Espece dediee a M. T.D. So o t a , Chef de l ’expcdition  aux iles Andaman.
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F ig . 11. —  Bogidiella sootai n. sp. A, antenne II ; B, antenne I ; D, man- 
dibule gauche, pars incision et lacinia m ob ifis ; E, palpe de la m andibu le; 
F, m axille I.
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ces 5 articles sont de plus en plus longs vers le som m et; le 3e et 
le 4* portent un batonnet hyalin en plus des soies distales; 
l ’extr4mite du flagelle accessoire, tres court, n’atteint pas le sommet 
du premier article du flagelle principal; il presente 2 articles, 
le premier tres long muni de 2 courtes soies distales, le second 
particulierement court (1 /6  de la longueur du premier environ) 
porte 2 longues soies et une plus petite.

Les proportions du flagelle accessoire de B. sootni n. sp. 
rappellent celles de B. lindbergi et de B. ruffoi.

Antennes II (fig. 11, A ). Les deux premiers articles du pedon- 
cule sont courts et trapus et ornes de courtes soies; les 2 suivants, 
beaucoup plus larges, m ontrent de longues soies subdistales; le fla­
gelle com pte 5 articles dont le dernier nettement plus court que 
les prёcёdents, offre un petit batonnet hyalin.

Mandibules (fig. 11, D, E ). La pars incisiva com porte 5 dents, 
la lacinia m obilis de la mandibule gauche, 6 dents. Le palpe est 
constitue de 3 articles : le premier, le plus court, est garni d ’une 
zone сШёе mediane, le second donne naissance к une seule soie 
et se trouve ёgalement огпё d’une serie de fins cils sur toute sa 
longueur; du 3', sont issues une longue soie subterminale et 2 tres 
longues soies distales dont la plus dёveloppёe porte des soies 
secondaires.

Les autres pieces buccales sont conform es a la structure habi- 
tuelle chez le genre Bogidielln; le palpe des maxilles I ne possede 
pas de soies distales.

Gnathopodes I (fig. 12, B). Basis robuste, 2 fois plus long que 
large, avec 3 tres longues soies ро81ёг1еигев. Ischion court, а г т ё  
d ’une ё р т е  sternale; т ё го в  a contour quadrangulaire, offrant
3 fortes soies et une soie plus courte; le carpe presente un lobe 
ассеп1иё non te r m i^  en pointe, garni de nombreuses soies m inus­
cules en plus de la grosse ё р т е  ЬагЬе1ёе et des 6 fortes soies; 
le propode, massif, offre sa dilatation m axim um  au niveau du pre­
mier 1 /3  qui est m a r q ^  d ’une forte ё р т е  в и г т о ^ ё е  d ’une longue 
soie et de 2 ё р те в  plus courtes; une petite ё р т е  s’insere dans la 
^ g io n  n^diane, suivie de 2 longues soies et de 5 plus courtes 
^parties le long du bord palm aire; celui-ci, tegerement arque, est 
Ьёпввё d ’une serie de minuscules ё р т е в ; 3 soies distales prece­
dent le dactyle dont la pointe s’insinue entre les 2 ё р те в  nr^dianes 
et 1’ё р т е  тГ ёп еи ге ; il existe une soie aux 2 /3  du bord tergal.

Gnathopodes II (fig. 12, A ). Basis allonge, 2 fois 1 /2  plus long 
que large, muni d ’une longue soie au bord sternal, d ’une soie 
subdistale et d ’une soie distale plus courtes; ischion avec une soie



8 8 N. COINEAU, G. CH. RAO

Fig. 12. —  Bogidiella sootai n. sp. A, gnathopode II ; B, gnathopode I; 
C, plaques coxales 1 & 7.
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Fig. 13. —• Bogidiella soota i n. sp. A, pereiopode 3 d ’une fem elle k ooste- 
gites; B, pereiopode 4 d’une fem elle a oostegites; C, detail du т ё т е  pereio­
pode; D, pereiopode 5 ; E, plaque coxale 5, branchie et oostegite; F, pereio­
pode 6.
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sternale; meros portant une seule soie; carpe renfle, mais sa lon­
gueur depasse sa largeur; il donne naissance a une soie sternale,
3 soies subdistales et une soie rostrale distale; propode peu dilate : 
la largeur maximale se situe au premier 1 /3  m a r q ^  de 2 soies; 
bord palmaire courbe ourle d ’une serie continue de minuscules 
ё р те в  et arme d’une forte ё р т е , de 2 longues soies et de quelques 
soies plus petites; bord rostral avec une soie su b i^ d ian e ; 3 soies 
distales; le dactyle герНё n’atteint pas la то Ш ё  du propode.

Les plaques coxales 1, 2, 3 et 4 sont subrectangulaires et pre- 
sentent 2 soies distales; la plaque 5 est beaucoup plus large que 
longue, sa marge ро81ёпеиге est concave et porte 2 soies; la pla­
que 6 offre une c o n c a v ^  plus ассепШёе et ne montre plus qu ’une 
soie, com m e la plaque 7 (fig. 12, C).

Pereiopodes 3 et 4 (fig. 13, А, В, C). Le basis allongё porte
4 soies орровёев 2 par 2; le т ё го в  offre 3 soies distales, le carpe 
ёgalem ent; 1 ё р т е  seulement sur P 3, 2 sur P 4  arment la region 
distale du propode; dactyle tres court et a r q ^ , te r m i^  par une 
courte griffe.

Pereiopodes 5, 6 et 7 pourvus de soies seulement au basis, a 
1’ ischion et au тёгов , le reste de la cl^totaxie ne com portant que 
des ёр тев  plus ou moins longues; la ch^totaxie est pauvre dans 
1’ensemble si Ton com pare B. sootai aux autres especes du genre.

Les organes elliptiques n ’existent sur aucun pёrёiopode.

Plaques epim erales (fig. 14, H). Leur contour, convexe pour 
les plaques I et II, ^gerem ent concave pour la 3”, presente une 
m inuscule encoche garnie d ’une petite soie.

Pleopodes (fig. 14, А, В, C). Ils offrent un aspect tres parti- 
culier qui c a r a ^ r is e  l’espece au sein du genre. Chez les autres 
espfeces, ils sont le plus souvent Ы гатёв; parfois, l’une des rames 
(rame interne) disparait ou offre un aspect vestigial mais on dis­
tingue toujours le pёdoncule et la rame externe. Chez B. sootai, 
le pteopode I se presente sous l’aspect d ’un lobe а11о^ё, glabre, 
pгёcёdё d’un tres court pёdoncule dont la limite distale est mal 
individualisёe; le second p ro p o d e  offre l’apparence d ’un lobe ёga- 
lement, m oins regulier, muni d ’une petite fossette d ’oii nait un 
court phanere cylindrique (retinacle ?), d ’une tres longue soie 
subdistale et d ’une marge terminale tegerement concave; ce lobe 
pourrait correspondre au pёdoncule, les 2 rames ayant disparu. 
Le pteopode III a peine plus com plexe, se distingue du prёcёdent 
par l’absence de la soie; il est te r m i^  par un article conique qui 
correspond sans doute a la rame externe vestigiale, si l’on tient 
com pte du fait que chez les autres especes c ’est toujours la rame 
interne qui est rudimentaire ou qui disparait.
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F ig . 14. —  Bogidiella soota i n. sp. A , pleopode III ; B, pleopode I I ; C, 
pleopode I ; D, uropode III ; E, uropode II ; F , uropode III ; G, te lson ; H, 
plaques epimerales.
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Uropodes (fig. 14, D, E, F ). Un рЬ ёпотёпе de E du ction  se 
remarque aussi au niveau des uropodes I. Ceux-ci se com posent 
d ’un pedoncule plus large a sa base qu ’au sommet, огпё d ’une soie 
distale. Ce pёdoncule est suivi d ’une seule rame en form e de griffe 
ё1апсёе, munie d ’une soie n^diane. Les uropodes II, trapus, pre- 
sentent un pёdoncule massif, a peine 2 fois plus long que large, 
garni de 2 soies distales; l’une des rames a peine plus courte que 
l’autre, mais plus grele, offre l’aspect d ’une forte griffe avec une 
soie subterm inale; l’autre, digitiform e et ёра188е, se termine par 
2 fortes ёр тев . La structure des uropodes III est celle du genre : 
pёdoricule court dont la largeur atteint les 3 /4  de la longueur, 
1 е г т т ё  par 3 fortes ё р т е в ; les 2 rames sont subёgales et portent 
un bouquet distal de 5 epines dont une particulierement allongёe; 
une ё р т е  isolee se situe au 1 /3  de l’une des 2 rames.

Telson  (fig. 14, G). II est plus haut que large. Sa marge distale 
offre un contour arrondi; deux fossettes subdistales donnent 
naissance a 2 ё р тев  et 2 tiges pennees.

Bogidiella sootai n. sp. est une espece bien a part au sein du 
genre Bogidiella par la constitution de ses pleopodes et de ses uro­
podes I qui p^sentent un рЬ ёпотёпе de E du ction  tres poussee ne 
se retrouvant chez aucune autre espece. B. sootai se distingue en 
outre par le nombre peu ё ^ ё  des articles du flagelle des antennes I. 
En dehors de ces caracteres remarquables, B. sootai offre quelques 
affinites avec les 2 especes d ’Asie B. lindbergi (qui provient d ’une 
grotte d ’Afghanistan) et B. ru ffoi  (de Т и г к т ё т е ) ; les 2 articles 
du flagelle accessoire des antennes I, la m orphologie des gnatho­
podes et du telson notamment rapprochent les 3 especes.

La situation gёographique de Bogidiella sootai sp. n. dans le 
Golfe de Bengale ёtend considёraЫement 1’aire de ^partition  du 
genre vers l’Est (fig. 15).

La vaste distribution de Bogidiella s^tend depuis l’Europe 
occidentale et orientale ой sa ргёэепсе est particulierement dense 
dans les ^ g ion s  circummediterraneennes, 1’A frique du Nord, l’Asie 
(Afghanistan, Т и гк тёш е), 1’A frique de l’Est (Somalie), le Golfe de 
Bengale, ju squ ’au Mexique, aux Antilles et au ВгёвП. Les diverses 
especes peuplent en grande m a jo r ^  les grottes, les sources, les 
puits et les eaux ph^atiques continentales; 4 especes seulement 
sur les 20 actuellement connues (dont 18 dёcrites) frequentent les 
eaux interstitielles littorales : B. chappuisi, B. orasiliensis, B. he- 
lenae et B. sootai n. sp. Aucune espece n’a ete гёсоИёе jusqu ’a 
maintenant dans les sables marins. Au sein de ce genre tres hom o- 
g6ne, R u f f o  (1970) distingue cependant deux groupes : l’un com - 
prend les form es des eaux souterraines continentales et littorales 
(sources, puits, nappes ph^atiques, eaux interstitielles des plages)
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14, B. bred in i; 15, B. vandeli; 16, B. Somalia; 17, B. sp .; 18, B. soota i n. sp.

de petite taille (2 a 3 mm en m oyenne), allongees, aux appendices 
relativement courts et graciles; il place dans le second groupe les 
especes cavernicoles, de plus forte taille (5-6 m m ) aux antennes 
plus longues et aux pereiopodes plus robustes.

Ainsi qu ’ il а ё!ё indiqi^  prёcёdemment, le temps imparti pen­
dant Гexpёdition a la recolte de la faune ё1аН limite et la com po­
sition faunistique inconnue, de sorte qu ’aucune d o n ^ e  quantita­
tive concernant la distribution des animaux n ’a pu etre ё!аЬНе. 
Cependant, des indications relatives de la d e n s ^  des populations 
et de la dominance des especes ont pu etre fournies. Une estima­
tion quantitative de la d e n s ^  relative des difKrents groupes 
interstitiels recoltes dans l’archipel permet de constater que les 
Isopodes representent 13 % et les Am phipodes 4,3 % de la faune 
totale. Dans certaines regions oil le sable offre des ca ra ^ ris tiq u es  
granulon^triques, un prelevement de 10 cc de sable contenait un 
nom bre m aximum d ’environ 60 Isopodes et 25 Am phipodes.
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La distribution intertidale et verticale des Isopodes et des 
Am phipodes de l’Archipel montre que ces animaux frequentent 
surtout les sables moyens et grossiers (moyenne granulometrique : 
300 a 800 jjt) assez bien irrigues, situes entre 10 et 40 cm  au-dessous 
de la surface et entre les bas et moyens niveaux des marees. Bien 
que la texture du sable varie beaucoup aux differents niveaux 
interstitiels et verticaux, une dim inution progressive du calibre des 
elements peut s’observer des niveaux inferieurs vers les niveaux 
superieurs, et une augmentation de calibre avec la profondeur. 
Les Am phipodes colonisent de preference les sables grossiers a 
m oyenne granulometrique superieure a 500 ц pres des bas niveaux, 
tandis que les Isopodes frequentent tous les niveaux habitables de 
la zone intertidale, ce qui indique leur 1о1ёгапсе aux divers facteurs 
ecologiques. Les Isopodes, par leur plus petite taille, sont mieux 
adaptes a la vie dans des interstices de diametre moindre que les 
Am phipodes de plus forte taille. Ainsi, la granulometrie qui depend 
de la pente de la plage et de l’ intensite de l’action des vagues est 
un facteur ecologique limitatif en ce qui concerne la densite et la 
repartition des Am phipodes sur les lies. Les plages de sable fin 
ou a fortiori, de boue, n ’hebergent qu ’une faune pauvre oil meme 
aucun eminent de la meiofaune.

L ’estimation qualitative des Isopodes et des Am phipodes de 
I’Archipel montre que la com position de la faune ne differe pas 
beaucoup d’une ile a 1’autre en depit des variations de la nature 
du substrat et de l’ isolement de ces lies.

Les elements de la faune interstitielle associes aux Am phipodes 
sont les suivants : le Cilie, Tracheloraphus phoenicopterus  (Cohn), 
le Turbellarie Schizochtus sp., les Nematodes Enoploides sp. et 
Oncholaimus brachycercus  de Mau, le N6merte Sacconem ertes sp., 
les Archiann61ides Polygordius sp., Saccocirrus m inor  Aiyar et 
Alikunhi, S. m ajor  Pierantoni, les Polychetes Eteonides elongata  
(Southern), Gonindides aciculat'a Hartmann-Schroder, Hesionides 
arenaria Friedrich, Pisione com plexa  Alikunhi et Typosyllis sp., 
l ’Ostracode Polycope  sp., le Copepode Arenosetella  sp., l ’Halacarien 
Copidognathus sp. et les Mollusques Pseudoverm is snlamandrops
B.-R. Marcus et M icrohedyle sp.

RESUME

Le present travail com porte une m orphologique des
Isopodes et des Am phipodes interstitiels recoltes dans le groupe 
d ’iles Andaman et Nicobar (Golfe de Bengale), lors de l’expedition
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de la « Zoological Survey o f India ». La description d ’une espece 
nouvelle A’Angeliera, A. cosettae et de M icrocerberus andamanensis 
n. sp. est suivie de rem arques sur la repartition de ces genres. 
Les diagnoses des Am phipodes Ingolfiella kapuri n. sp. et Bogi- 
diella sootai n. sp. se terminent par des considerations biogeogra- 
phiques. Enfin, quelques precisions d ’ordre ecologique s’ajoutent a 
cette etude.

SUMMARY

M orphological study o f the interstitial Isopods and Am phipods 
collected in the group o f islands Andaman and Nicobar (Golf o f 
Bengale) during the expedition o f the Zoological Survey o f India. 
The description o f a new species of Angeliera : A. cosettae and of 
M icrocerberus andamanensis n. sp. is follow ed by some remarks 
on the distribution o f  these genus. The diagnoses o f the Am phipods 
Ingolfiella kapuri n. sp. and Bogidiella sootai are follow ed by some 
biogeographical considerations. A few inform ations o f ecological 
kind are added to this study.

ZUSAMMENFASSUNG

M orphologische Studien wurden an interstitiellen Isopoden 
und Am phipoden gemacht, die wahrend der Expedition « Z oo lo ­
gical Survey o f India » auf den Inselgruppen der Andamanen und 
Nikobaren (Golf von Bengalen) gesammelt wurden. Der Beschreib- 
ung einer neuen Angeliera  - Art, A. cosettae und von M icrocerberus 
andamanensis n. sp. folgen Bemerkungen tiber die Verbreitung 
dieser Gattungen. Die Diagnosen der Am phipoden Ingolfiella kapuri 
n. sp. und Bogidiella sootai enden mit biographischen Erwagungen. 
Die Studie enthalt einige oekologische Angaben.
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